
Désobstruction à l’aven de la caserne des pompiers (DLCDP) 
(suite 4) Samedi 21 février 2015 

Par Jacques Sanna, avec le plan et la coupe topographique de Guy Demars 

 
Nous voici revenus à l’aven DLCDP (de la caserne des pompiers) avec une grosse équipe : 
Simon, Justin, Guy, Henri, moi, et, Maurice dans l’après-midi. 

 
Par 1 temps chargé de nuages, avec la pluie et le vent, le lieu est 1 vrai bourbier !! 

Qu’importe, nous tendons quelques bâches pour essayer de mettre à l’abri nos affaires et 
nous revêtons nos équipements, après bien sûr 1 café/pains au chocolat offert par Guy. 
 

 
 

 

   



 
 

Je m’engouffre en premier suivi de Simon, pour aller purger le chantier laissé en l’état la 
semaine dernière.  
Le passage menant au ressaut est encore plus large, tant mieux. A la massette et au burin 

tout ce qui ne tient pas dégringole en bas. La sortie de la première étroiture est maintenant 
sécurisée et de dimension confortable. 

Dans l’étroiture suivante, qui mène au terminus de la dernière séance, c’est la même 
opération. Guy avait là aussi placé des « trous rongeurs de roche », et les blocs qui 
jonchaient le sol gênaient le passage vers le fond.  

En tapant à la massette, j’agrandissais encore + ce rétrécissement. Plusieurs seaux seront 
remontés par Simon qui continu à gaver la niche. 

Là-haut, Guy démarre une topo en solo avec sa disto (voir en fin de doc)! Henri et Justin 
installent la ligne électrique. Je remonte mettre le groupe électrogène en marche et fais 

passer le perforateur. Simon va à son tour remplir des seaux, puis Justin, puis Guy avec le 
marteau piqueur élargit le coincement terminal. Les gravats sont rangés dans la niche qui se 
remplit de + en +. Mais Justin trouve encore une place pour se poser dans la position du 

lotus en attendant d’intervenir à nouveau : 

 



Des trous sont percés au point bas et nous remontons tous manger 1 bout. Il est 14h30, 
Maurice arrive et prend des mesures vers tous les azimuts. 

De nouveau en bas, les gravats sont enlevés et, après une séance de piquage de la roche 
ébranlée, je rejoins Guy et Henri et parvient à me faufiler dans une sorte de passage en 

forme de boite aux lettres. 
Cette 3ème « bulle », élargissement très relatif (2 à 3 m² et je tiens debout) serait dû à 
l’intersection de cheminées (encore ici) creusées dans la roche. Je découvre 1 comblement 

presque complet de la section du conduit. Il subsiste cependant 1 passage, dans cet agrégat 
de terre/cailloux, contre la roche, d’une trentaine de cm, où l’eau est aspirée.  

La couche de ce remplissage est bien de 1m. Où va cette eau ? Quel chemin prend-elle ? 
Sera-t-il à notre dimension ?  
Suivant la détermination du groupe nous aurons peut-être des réponses ? 

L’air est présent, nos organismes ne détectent pas de Co2. Tout le monde va jeter 1 œil dans 
ce nouvel espace souterrain ouvert à l’homme.  

Une autre série de perçage de trous au niveau du passage en « boite aux lettres » est réalisé 
par Guy avant que nous remontions.  
 

 
Simon qui remonte. 

 

En se changeant je demandais à Simon si la journée lui a plu, il me dit qu’il a bien aimé car il 

a pu voir comment une cavité se formait et peut devenir une classique. Alors que quand il va 
en visiter une avec l’école(EDS30), elle est déjà toute ouverte. Là, il peut voir comment sa 
naissance évolue !!! 

Nous rangeons le camp et partons, il est 18h00.           
 

 Indice du remplissage de terre argileuse d’une époque au niveau de la 2ème bulle à -14m. 



 

Coupe de l’aven DLCDP par Guy Demars, sans la « 3ème bulle ». 

 

 

 
Plan de l’aven DLCDP par Guy Demars, sans la « 3ème bulle ». 


